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LA DOUMA 
Le Parlement russe, la Dou-

ma a ouvert sa première session 

le 1 1 13 Mai et a siégé presque 
sans interruption jusqu'aujour-

d'hui. Un seul point a été l'objet 

de ses délibérations : l'adresse 

au Tsar — Cette adresse n'est 

point un simple accusé de ré-

ception du discours impérial, 

c'est la première expression des 

revendicationspopulaires, quel-

que chose comme un tableau 

succint de ce que furent les ca-

hiers des Etats Généraux fran-

çais en 1789 Pour la première 

lois il s'établit en Russie un 
dialogue entre l'Empereur et 

ses sujets. C'est toute une révo-
lution. 

Une question préalable s'im-

posait à la Douma : l'amnistie 

pour faits politiques. 
Des milliers d'hommes et dë 

femmes payent en ce moment 

de la prison leur zèle pour la 

liberté, Ils ne sont pas plus cou-

pables que la Russie tout en-

tière et notamment que ses re-

présentants, siégeant sur les 

bancs de la Douma. Ceux-ci ne 
pourraient donc prendre con-

tact avec le souverain que si 
ceux là étaient libres. Tous les 

orateurs ont donc revendiqué 

avec une fermeté égale, l'amnis-
tie des délits politiques. 

Le Gouvernement, semble-t-

il, eut gagné à prendre les de-

vants en cette affaire. Qu'il ne 

tarde pas trop à réaliser le désir 

de la Douma, s'il ne veut pas 

se donner l'air d'avoir cédé à la 
peur. 

Après ce vœu, la Douma a 
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Alors, que la destinée s'accomplisse ! Puis-

ses-tu être heureuse ! 

Mme Vermont, elle, m'a sincèrement féli-

citée. 

— Enfin, petite, vous vous êtes décidée à 

être une femme pratique et intelligente. A la 

bonne heure, vous voilà maintenant une vraie 

parisienne. Alors la jeunesse d'Octave de 

Siamère a eu le don de vous émouvoir davan 

tage que la cinquantaine du comte de Véneji ? 

il vous plaît ce petit vicomte? 

— Pouvez-vous le croire ! 

— Non ? très bien, alors ; vous voilà dans 

le mouvement. Bravo, Anita, bravo ! 

J'étais froissée que l'on eût pu croire un 
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passé à la rédaction des autres 
revendications qui doivent figu-
rer dans l'adresse : questions 

économiques, questions socia-
les, instruction publique, bud-

get annuel, égalité des droits 
des nationalités, responsabilité 

ministérielle. 

Elle réclame ainsi tout à la 

fois, elle ti anche sans sour-

ciller des problèmes comme le 

suffrage des femmes devant 

lesquelles hésitent après plus 
de cent ans d'éllaboration les 

peuples occidentaux les plus 
avancés. 

Beaucoup penseront qu'elle 

eût mieux fait, restreignant son 

programme, de s'en tenir à de-
mander à l'Empereur la recon-

naissance de ses droits d'initia-
tive et de contrôle. 

Mais il faut savoir compren-

dre ce qu'il y a de fougue et de 

fièvredanscetteassemblée nais-

sante. 

Un point cependant paraît 
dominer ses préoccupations --

c'est la question de l'expropria-

tion obligatoire des terres. Cette 
expropriation n'a rien à voir 

avec la chose du même nom qui 

est dans les aspirations des so-
cialistes de tous les pays. Il ne 

s'agit pas de reprendre les terres 
qui sont en ce moment directe-

ment exploitées par leurs pro-

priétaires, il s'agit seulement 

de permettre aux paysans d'ac-
quérir à des prix raisonnables 
des terres prises sur les immen-

ses fonds communaux et ecclé-

siastiques. Ce n'est nullement 
une mesure révolutionnaire, 

mais au contraire un moven 

d'apaisement et la seule façon 
qu'il y ait de faire naître chez le 

instant que j'étais éprise de cet imbécile 

d'Octave. Je répétai : 

— Non, je ne marie pas par amour. Mon 

intelligence peut-elle sympathiser avec celle 

de M. Siamère ? 

— Pourquoi pas ? Il est très bien ce gar-

çon 1 II a un beau nom, une taille élégante, 

il sait se taire à propos, c'est un meuble, qui 

ne déparera pas du tout votre salon, Madame 

la Vicomtesse. Puis elle insinua : 

— Peut-être aimeriez vous mieux l'esprit 

de Jacques ? Pour votre bonheur, vous auriez 

tort, ma chère. Enfin, vous verrez plus tard ; 

car vous savez, je crois. que Jacques qui déjà 

trouvait très bien, Anita Derville, trouvera 

cent fois mieux, la vicomtesse de Siamère. Il 

va vous faire une cour en règle, vous allez 

voir. 

Georgelte, elle, m'a dit avec sa franchise 

habituelle 

— Alors vous ne l'aimez pas et vous ac-

ceptez le mari pour prendre l'amant ? 

— C'est vrai, mais je n 'ose me l'avouer. 

— Pourquoi avez vous accepté M. de Sia-

mère plutôt que M. de Véneji ? Le monde 

vous eût davantage été indulgent. 

— Parce que le comte a su m'inspiier de 

paysan, devenu propriétaire le 

respect des droit- de proprié-

té et de lui inspirer le goût de la 
culture perfectionnée. 

C'est sur cette question que 

s'est formée la majorité politi-

que qui domine la Douma : une 

sorte de parti constitutionnel 

démocrate, pajsan plus qu'ou-
vrier. 

La question, est de s ivoir 

maintenant quelle sera la ré-
ponse de l'Empereur à l'adresse 

et quel sera l'effet de cette ré-
ponse sur le pays. 

Bulletin Politique 

Ainsi qu'il est de règle après un scrutin 

général, on s'est beaucoup occupé de statis-

tique cette semaine. On a calculé le pourcen-

tage des votants sur les inscrits, médité 

l'augmentation inattendu de ces derniers ; 

on a tiré les plus ingénieuses déductions sur 

les influences locale', sur la couleur poli-

tique des collèges électoraux. On a trouvé, à 

une unité près, la représentation exacte de 

la Chambre, si tel autre mode de votation 

était adopté. Bref, chacun a cherché dans le 

maniement des chiffres le baume bon à pen-

ser ses blessures, ou la liqueur propre à 

exciter son orgueil. Il y a longtemps qu'un 

philosophe a dit qu'il n'est rien de tel qu'un 

bout de papier et un crayon pour satisfaire 

les plus vives émotions de l'homme. 

Mais, si tous ces calculs sont restés à 

l'état d'innocentes constatations platoniques 

au sein des familles des braves électeurs, ils 

ont eu une tout autre répercussion dans les 

Comités politiques. Ce sont d'eux, en effet, 

que sont sorties les décisions concernant les 

désistements. 

En ce qui concerne l'opposition, ces résul-

tats ont été nuls : le candidat de l'opposition 

était en général unique dans chaque circons-

cription. Hâtons-nous d'ajouter que presque 

partout où il y avait deux candidats de cette 

nuance, aucun des concurrents n'a voulu 

céder la place à l'autre. Comme tactique 

électorale, c'est plutôt discutable ; mais de 

pareille discordances sont une règle absolue 

l'estime, tandis que le vicomte m'a inspiré 

du mépris ; parce que l'un est homme d'es-

prit, l'autre un imbécile. 

— Et la bêtise est ce que la femme par-

donne le moins à l'homme. L'amour oublie la 

laideur, la brutalité, la méchanceté : la bêtise, 

jamais ! D'ailleurs n'ayez donc pas de scru-

pule. Siamère a sans doute dans son passé, 

plus d'une lâcheté à se reprocher vis-à vis des 

femmes. Il a eu des maîtresses, qui sait de 

quelles façons plus ou moins malpropres, il 

les a quittées ? S'il vous épouse, ce n'est pas 

par bonté, mais par égoïsme, parce que vous 

êtes utile à son bonheur, et qu'il n'a pu vous 

avoir autrement. Trompez-le avec Jacques, 

mais méfiez vous de votre cœur. Nous n'avons 

jamais le leur, ne confions jamais le nôtre. 

15 mai. 

Hier, seulement, j'ai revu Jacques depuis 

l'aveu de notre amour. Il connaissait la gran-

de nouvelle, car sa physionomie avait une ex-

pression d'inquiétude inhabituelle. Comme 

nous ne pouvions nous isoler assez longtemps 

pour une causerie explicative, je lui ai dit 

simplement : 

— Jacques, je désire vous parler. Voulez-

dans les rangs de l'opposition où la discipline 

n'existe pas. 

Le parti d'en face comprend autrement 

mieux la discipline du vote. Sans hésitation 

ni récrimination, les candidats radicaux se 

sont désistés pour leurs concurrents collecti-

vistes plus favorisés, et presque partout la 

réciproque a été vraie. Le parti collectiviste 

avait bien annoncé urbi et orhi, avant le pre-

mier tour, qu'aucun de ses candidats ne se 

désisterait en faveur des partis bourgeois. 

Mais il y a, comme cela, dans toute campa-

gne électorale, des tas de choses qu'on dit et 

qu'on ne fait pas. 

ECHOS & NOUVELLES 

A propos d'Alphonse Karr 

On a inauguré, voici quelque temps 

à Saint-Raphaël, le buste d'Alphonse 

Karr qui fut, comme l'on sait, un des 

plus aimables jardiniers de la Côte 

d'Azur. Toute sa vie, du reste, l'au-

teur du Voyage autour de mon jardin 

a adoré les fleurs, les plantes, les lé-

gumes même et tout ce qui se rap-

porte au jardinage. Il a écrit là-des-

sus des pages charmantes, et, à la 

vérité, on sent qu'il n'est plus fier 

d'avoir acclimaté telle espèce de plante 

nouvelle, d'avoir composé un harmo-

nieux bouquet, que d'avoir écrit un 

beau livre en une jolie prose. 

Lorsque Karr décida de se fixer à 

Nice, il fut frappé de voir que ce 

beau climat permettait de cultiver à 

l'air libre toute les plantes que, l'on 

cultive à Paris en orangerie, et que 

personne ne s'était avisé encore de le 

faire. Comme, à cette époque, l'au-

teur de Sous les tilleuls se trouvait 

dans la situation plutôt pénible d'un 

journaliste vivant fort mal de sa plume, 

il résolut d'ajouter quelque gain à ce-

lui que lui fournissaient ses Guêpes, 

et bravement, il ouvrit une boutique 

sur le jardin public de Nice, avec son 

nom sur le fronton : 

ALPHONSE KARR 

Jardinier 

Et il se mit à vendre les fleurs 

vous dimanche prochain, venir me chercher 

de bonne heure, le matin. 

Il s'est incliné froidement. 

— A neuf heures, je serai chez vous. 

23 mai. 

Quand Jacques est monté ce matin, pour U 

première fois, ma mère est sortie de son apa-

thie habituelle pour me faire une observation : 

— Anita, tu devrais te souvenir que tu 

n'as plus la même liberté qu'autrefois. M. de 

Siamère a le droit de s'offusquer de tes façons 

d'agir. S'il te rencontrait avec Jacques, cela 

pourrait être loin de lui plaire. 

— Si M. de Siamère doit-être un mari des-

pote, je renonce à être son épouse. D'ailleurs 

je n'ai pas l'intention de continuer mes pro-

menades avec Jacques. Aujourd'hui c'est la 

dernière., . l'adieu. 

En prononçant ces paroles je regardai Jac-

ques qui pâlit. 

Une voiture nous attendait ; nous y prîmes 

place, et nous nous éloignâmes après avoir 

donné au cocher la vague adresse du Champ-

de-Mars. 

Louis MAURECÏ 

À mitre. 

\ 
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qu'il cultivait dans son immense jar-

din et où il avait introduit p°,u à peu 

toutes les variétés de roses et de ca-

mélias. Ses bouquets furent achetés 

avec empressement par la colonie 

étrangère à Nice, composée alors sur-

tout de Pusses et d'Anglais, et ex-

pédiés à peu près dans toutes les 

directions. Dès lors, le nom d'Al-

phonse Karr devint populaire parmi 

tous les amateurs de belles rieurs et . 

de beaux fruits. Tous les étrangers 

notoires de Nice tenaient à lui rendre 

visite. Lui, toujours affable, très sim-

ple et très spirituel, faisait visiter à 

tous et à toutes son parc superbe, 

son jardin potager immense, ses set-

res merveilleuses. 
Un jour, le vieux roi de Bavière 

vint le voir. Alphonse Karr lui fît 

goûter quelques fraises qu'au moyen 

de soins particuliers il faisait mûrir 

au cœur même de l'hiver, puis il lui 

fit faire le tour du propriétaire. Une 

fleur frappa les yeux du souverain. 

— Quelle est cette fleur ? dit-il. 

— Comment, lui dit Karr, Votre 

Majesté ne la reconnaît pas ? Un très 

illustre poète allemand lui a adressé 

des vers charmants. La fleur est le 

vergissmeinnicht, et le poètn, le roi 

Louis de Bavière, ici présent. 

EPHEHERIDES BAS-ALPINES 

Gaudemar (Balthazar) 

né à Riez en 175b' et mort dans cette ville le 

4 juillet 1828, était conseiller à la cour des 

comptes du parlement d'Aix, à l'époque de 

la révolution française. Obligé de rentrer dans 

sa famille après la dissolution des parlements 

sa carrière fut brisée :il remplit les fonctions 

de Maire dans des temps difficiles, et tou-

jours à la grande satisfaciion de tous les ha-

bitants. Le gouvernement lui offrit dans la 

suite de rentrer à la cour d'appel d'Aix comme 

conseiller, il refusa cet honneur, non point 

par aucune arrière- pensée, mais parce que sa 

santé ne lui permettait pas de se déplacer. 

De Gaudemar fut longtemps membre du 

conseil général du département, et fit preuve -

dans cette Assemblée de son zèle et de son 

dévouement au bien de son pays. La longue 

et cruelle maladie qui l'a enlevé, n'avait point 

altéré en lui les qualit's aimables qui le 

drtinguaient et lui avaient acquis l'estime et 

la sympathie de ses concitoyens. 

Son fils, M. Alexandre de GAUDEMAR , a 

exercé pendant plusieurs années et toujours 

avec distinction, les fonctions de juge de paix 

et de maire dans sa ville natale. 

Chronique Locale 
ET RÉGIONALE 

VILLE DE SISTERON 

FÊTE PATRONALE DE LA PENTECOTE 
2, 3, 4 et 5 Juin 1906. 

PROGRAMME 

Samedi 2 Juin : Tenue de l'impor-

tant marché de la Pentecôte ; à 8 h. 

du soir, Retraite aux flambeaux par 

les " Touristes des Alpes. 

Dimanche 3 Juin : à 5 h. du matin 

salves d'artillerie, à 2 h. du soir, place 

de la mairie, concert par les " Tou-

ristes des Alpes, à 4 h., pré de foire : 

grand match de foot-ball, prix unique 

un objet d'art valeur 50 fr. Les ins-

criptions sont reçues jusqu'au samedi 

2, juin chez M. Clergue, libraire, rue 

de Provence ; à 9 h. du soir, sur le 

pré de foire, brillants feux d'artifice, 

tirés par M. Pons artificier-breveté à 

Sisteron ; à 10 h. place de la mairie : 

Bal Public à grand orchestre, illu-

minations générales. 
Lundi i juin à 10 h. du matin, 

cours St-Jaume, Jeux divers, poêle, 

cruche, baquet, pinceaux, courses à 

piéd etc., à 2 h. du soir, cours St-Jeau-

me, Concert par les ' ' Touristes 

des Alpes " à 4 h. avenue de la gare, 

Grandes Courses de Bicyclet-
tes sous le patronage du " Sisteron-

Velo. 160 fr. de prix auquels seront 

ajoutés les entrées ; les entrées sont 

fixées à 1 fr. Course régionale l"r 

prix 30 fr. 2* 20 fr. 3E les entrées. 

Course départementale, l or prix 20 fr. 

2e 10 fr. 3° les entrées. Course du 

" Sisteron-Velo " réservée aux socié-

taires n'ayant pris part à aucune cour-

se, 1" prix 10 fr. 2" 7 fr. 3" 3 francs. 

Course de consolation, l" r 10 2° 5 fr. 

Course de bicyclettes avec entraîneurs 

en motocyclettes l' r prix 25 fr. 2"20fr. 

3" les entrées. Course d'obstacle, prix 

unique 5 francs. A 9 h. du soir, cours 

Saint- Jaume, Bal Public à grand 

orchestre. 
Mardi 5 juin a 10 h. 30 précises 

du matin, Concours de Boules, 

90 fr. de prix et les entrées. Une af-

fiche ultérieure fera connaître le rè-

glement. Concours du jeu de la 

Peaume 10 francs de prix. 

Pendant toute la durée des fêtes, au 

faubourg de la Beaume, Concours de 

Tir à l'arme de chasse, prix un per-

mis de chasse, Tirs, Carrousels, 

Montagnes russes, etc. 
La ville de Sisteron ainsi que la 

commission des fêtes déclinent toute 

responsabilité en cas d'accident. 

Prime à la Sériciculture.— 

Les éducateurs de vers à soie sont 

avisés qu'il doivent faire leur déclara-

tion à la Mairie, s'ils veulent bénéfi-

cier de la prime. 

Notre député. — M Antony 

Joly, élu au second tour de scrutin 

et, dont on commente ses succès, se 

voit confirmer son mandat de député 

par la Commission de recensement 

delà Préfecture avec 1.737 voix sur 

1.732 accordées à M. Machemin, soit 

5 voix de majorité. C'est maigre, 

mais c'est suffisant. Il est vrai qu'il 

y a encore le verdict de la Chambre 

des députés ! 

Elections au Conseil Géné-

ral. —- A peine sortis des élections 

législatives, nous prenons les élections 

cantonales, qui, moins mouvementées, 

ont aussi leur intérêt. 

Deux candidats par canton se dis-

putent l'honneur d'en être le repré-

sentant 

A Sisteron. M. Machemin, qui 

pour se consoler de son insuccès du 

27 mai dernier, essaie d'attraper un 

siège au Conseil Général ; il a pour 

concurrent M. Roa, tailleur d'habits, 

présenté par le Comité radical -so-

cialiste. 
A La Motte, M. Martial Massot, 

notaire, part en guerre contre M. 

Louis Massot, banquier à Sisteron, 

qui, lui aussi, est un mécontant du 

suffrage universel et qui, comme fiche 

de consolation, convoite le siège de 

conseiller général. 

Avis. — M. Antoine Fournier, 

bas-alpin, porte à la connaissance de 

sa nombreuse clientèle qu'il vient de 

reprendre l 'Hôtel d'Europe, 26, rue 

des Recolettes, Marseille, sans restau-

rant. Cet hôtel, situé au centre des 

affaires, ayant vue sur la Canne-

bière et le Cours Belsunce, est une 

maison recommandée aux familles et 

aux voyageurs de commerce. 

80 chambres, très confortables, 

prix modérés. 

P.-L.-M. — Fête de la Pentecôte. 

— A l'occasion de la fête de la Pen-

tecôte, les coupons de retour des bil-

lets d'aller et retour délivrés à partir 

du 1er Juin seront valables jusqu'aux 

derniers trains de la journée du 7 juin 

1906. 

ETÀT-CIVIL 

du 21 au 26, Mai 1906 

Un véritable Progrès 

En médecine, les progrès sont, incessants, 

aussi doit on, parmi les découvertes récentes 

signaler la Poudre Louis Legras, qui calma, 

en moins d'une minute, les plus violents 

accès d'asthme, catarrhe, oppression, toux 

de vieilles bronchites. Cette Poudre merveil-

leuse a encore obtenu la plus haute récom-

pense à l'Exposition Universelle de 1900. Une 

boîte est expédiée contre mandat de2fr. 10 

adressé à M. Louis Legras, 139, Bd Magenta 

à Paris. 

Plantes et Fleurs 

L'intéressante publication de l'éditeur E. 

Bernard. Plantes et Fleurs, continue son 

succès. Dans le 5e numéro qui vient de pa-

raître, les vignettes insérées dans le texte 

nnus donnent une élude fort inléressante de 

bourgeons de marronnier qui pourront être 

employés avec succès pour l'ornementation. 

Le texte est accompagné de 4 magnifiques 

planches reproduisant des pensées, une bran-

che de marronnier, une autre d'hetensia, et 

une plante de primevère. 

La couverture nous offre une très belle 

planche reproduisant la neige irrisée d'une 

branche de pommier qui nous convie, comme 

le dit l'artiste Emile Bayard, à rêver de dé 

corations futures, où l'idéal s'efforcera d'être 

respectueux de la beauté naturelle. 

En vente, au prix de 1 franc le numéro, 

dans les bibliothèques des gares, chez les 

principaux libraires et chez E. Bernard, édi-

teur, 1, rue de Médicis, Paris. 

La Vie Heureuse el 

le Conseil des Femmes 

Le charme frissonnant des nids à la saison 

printanière ; l'art admirable de Madame 

Jeanne Raunay évoquant Eurydice ou Iphigé-

nie ; les évolutions ensorc leuses des petites 

danseuses de Java ; la grâce souriante des 

femmes parées par les fLurs ; l'hommage 

ému rendu à Benjamin Godard par les admi-

rateurs du Tasse et de Jocelyn ; un charmant 

portrait de la comtesse G. de Montesquiou 

Fézensac... que d'éléments de succès dans 

le Numéro de Mai de la Vie Ifeunuse ! Et 

notez qu'il vous apporte encore iians ses feuil-

lets trois mille francs en espèces, faciles à ga ■ 

grier en prenant part au record des concours 

simples et amusants. 

Abonnements. -- Vie Heureuse ; Paris et 

Départements, 7 fr. ; Etranger, 9fr.; le nu-

mére, 30 centimes. - Conseil des Femmes : 

Paris et Départements, 4 fr. 30 ; Etranger, 

5 fr 30 ; le numéro, 30 centimes. 

NAISSANCES 

Néant. 
MARIAGE 

Néant. 

DÉCÈS 

Zindré Jean, 77 ans, Hôpital. 

Gonsolin Joseph, 68 ans, Hôpital. 

Ancienne Maison E. Bertrand 

F. HEIRIÈIS 
NÉGOCIANT EN VINS ET SPIRITUEUX 

SUCCESSEUR 

SISTERON (BASSES-ALPES) 

M. HEIRIÈIS a l'honneur d'informer 
le public et MM. les débitants qu'il 
tient à leur disposition un grand choix 
de Vins de table garantis naturels et 
arrivant directement de la propriété, 
livrés àtrè* bas prix. 

Il tient en outre, des Vins blancs 
secs de choix, des Champagnes Moët 
et Mercier, Vin d'Asti, Moscatel et 
Malaga d'origine, Bordeaux et Bour-
gogne vieux, Rhums et Tafias, Eau-
de-Vie jaune et de Marc. 

Liqueurs de marques, etc., etc. 

LIMONADE et BIERE VEL TE A 

Grosse remise à MM. les débitants. 

A
l AI ||?n au lor décembre I9O6. Grand 

bl 'lJull Café, Hôtel et Restaurant 

Guindon, situé avenue de la Gare, composé 

d'un jeu- de boule, d'une écurie et remise. 

Pour tous renseignements s'adresser au 

bureau du journal. 

UN M0NsiEORrrarc—: 
à tous ceux qui son', atteints d'une maladie de 

la peau dartres, eczémas, boutons, déméngeai-

sons, bronchites chroniques, maladies de la poi-

trine, de l'estomac, de la vessie, de rhumatis-

mes, un moyen infaillible de se guérir promp-

temeut ainsi qu'il l'a été radicalement lui-même 

après avoii souffert et essayé en vaintous les re-

mèdes préconisés. Cet offre, dont on aqprécie-

ra le but humanitaire, est la csnséquence d'un 

vœu. 

Ecrire par lettre ou carte postale à M Vin-

cent, 8. place Victor Hugo, à Grenoble qui ré-

pondra gratis et franco par courrier et renvera 

les indications demandées 

Etude de Me L. BÉQUART 

Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

(Successeur de M' BASSAC.) 

Adjudication 
Volontaire 

Le Dimanche dix juin mil-

neuf-cent- six, à deux heures 

après-midi, à Sisteron en l'étude, il 

sera procédé par le ministère de M" 

Béquart notaire à Sisteron à la 

Vente aux Enchères Publiques 
des immeubles ci-après désignés et 

situés à Sisteron et appartenant à 

Monsieur Alexandre Ghast«l. 

UX DOMAINE 
ayant son siège d'exploitation au 

quartier de l'Hubac la Baume com-

prenant bâtiments, prés, labours, bois 

et vague relevé au cadastre de la 

commune pour une contenance de J 3 

hectares 59 ares 15 centiares. Ce do-

maine est arrosé en grande partie par 

différentes sources très abondantes. 

Mise à prix : Trois mille cinq 

cents francs. g^QQ 
Pour tous renseignements s'adres-

ser à M - Béquart notaire rédacteur 

du cahier des charges. 
Pour extrait : 

L. Béquart. 

MÏASTRITE^ 
et toutes affections de 

l'Estomac, du Foie 1 

et des Reins, 

* * # * 

MIGRAINES 
et «Habilité nerveuse 
provenant des Maux 

d'Estomac, 

# # # # 

INSOM1E 
et Palpitations cju. Çceur, 

GONSTSPâïfOI, 
TOUTES SONT GUÉRIES 

PAR 

LA TISANE 

AMÉRICAINE 
DES 

SHAKERS. 
En vente dans toutes les pharmacies. 
Demandez à M. Oscar Fanyau, 
pharmacien à Lille, qui a introduit 
en France la Tisane Américaine des 
Shakers, une brochure gratuite sur 
les maladies el le moyen de les 

 guérir. ^ 

Atelier de Repassage 
Mademoiselle Suzanne Clément 

informe le public qu'elle vient d'ou-

vrir, rue Droite (chapellerie Clément), 

un atelier de repassage au glaçage et 

au neuf. 

Bulletin Financier 

Marché sensiblement moins ferme, par suite 
des commentaires que provoque la réponse de 
la Douma au discours du Trône. Les fonds rus-
ses se montrent hésitants. La clôtre se fait à 
99.10 sur la Rente Française, à 95.45 sur lé 
Turc et à 97.05 sur l'Extérieure. 

Les valeurs de crédit restent soutenues. So-
ciété Générale 647. Comptoir d'Escompte 648. 

Chemins français saus changement. 
Parmi les valeurs industrielles, celles de trac-

tion restent hésitantes. Le groupe du cuivre se 
raffermit un peu. Rio 1.673. Sosnowice 1.428. 
Briansk 428. 

Kn banque, on retrouve l'Union des Tram-
ways à 95.50 avec un courant suivi d'achats 
sur ce cours. Il en est d9 même de l'action des 
mines de Famatina, qui regagne le cours de 
49 lr. à la faveur des demandes chaque jour 
plus nombreuses que suscitent les nouvelles de 

l'entreprise. 
Les mines d'or maintiennent toute leur pré-

cédente avance. On est en général biem impres-
sionné par la publication du rendement d avril 
dernier. 

DIGESTIF 

Anticliolêrip 
Préserve deB 

ÉPIDÉMIES 

Calme la Soif 
ASSAINIT 

L'EAU 
DENTIFRICE 

EAUd.TOILETÎE 
Antiseptique 

Seul Véritable 
ALCOOL 

SE BfîENTKE 
HORS CONCOURS 

PARIS 1900 

2 GRANDS PRIX 
LIÈGE 1805 
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ON DEMANDE 

DES APPRENTIS 
S'adresser ches M. Clément, ferblan-

tier. Rue Droite. > 'teron. 

LOUER DE SUITE 

Hô'el des Trois Stois 

Vàfê du BEL-Allt 
S'adresser au propriétaire. 

LA KABILINE 
Véritable Teinturb des Ménages 

LA KABILINE 
Pour rendre neufs ses Vêtements j 

LA KABILINE 
iltffl/jfôe /oa/* les Personnes économes | 

LA KABILINE 
Vendue dans le monde entier 

ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes 

LESSIVE PHENIX 
> » 0«K? çu'twi paquets de 

I, 5 &IO KILOGR. 

500 & 250 GRAMMES 

parfont la Signature J. PICOT 

beaux ; Octave Mirabeau ; L'Ahbé fuies : Abel 
Hermant : Les Transantlatiqius ; Paul Bourget : 
lAndti Cornilis ; Jean Richepin : La Glu ; Henri 
Lavedan : Sire ; Paul Hervieu : L'inconnu ; Bar-
bey d'Aurevilly : Les Diaboliques ; Gustave Gu-
ches : Céleste Pruibomat ; Abel 'Hermant Souve-
nirs du Vicomte de Courpière ; Abel Hermant : 
Monsieur de Courpière ma' ii ; Paul I-Iervieu :l'*Ar-
tnature ; Léon Daudet, Les D ux Etreintes ; Tria-

tan Bernard, ^Mémoires d'un Jeune homme rangé, Ed. 
et Jules (lôncourt : %en:e Mauperin ; G Y ■ : Le 
Cœur de Pierrette , Paul Marguerite, f Avril ; Hen-
ri Lavedan, le Nouveau j/u ; Marcel Prévu t. 
l'Automne d'une Femme ; Pierre Véher. V Aventure, 
Jean Bertheroy, La Danseuse de Pompii ; Mord 1 
Prevot, Cousine Lama. 

PRIX DE CHAQUE VOLUME 

Broché : 95 cent. (1 fr. 25 par la "Poste) 
Relié : 1 jr. 50 (1 fr. 90 — 

Il parait un volume au commencement 
de chaque mois. 

\wn\V\V' FAYAIUl, ÉDITEUR 
78, Boul vard St-Michel- PAMS 

En vente chez tous les Libraires et dans les Ga.it 

Tout produit en sacs toile ou en 
vrac, c'est-à-dire non en paquets 
Signés J. PICOT, n'BSt pas de la 

LESSIVE PHÉNIX 
^odern-Bîbliothéque 
Nouvelle Collection imprimée sur papier cou-

ché à 95 cent, le volume broché 

Tient de paraître chez Lous les libraires et 

dans toutes les gares ; 

par Alphonse DAUDET 

Très beau volume, impression du luxe sur pa-
pier couché avec 68 illustrations de René LELON. 

Volumes déjà parus dans cette collection : 
Paul Bourget : Cruelle Enigme ; Paul Hervieu : 

Flirt : André Theuriet,: La Maison des Deux Bar-

A découpor et à envovor en même temps 

que la photographie 

SjHIfe PORTfiAIT "GflÂÏÏS 
Le présent coupon COUPON 
donne droit â un 

{g agrandis p, famille SPECIAL 

È valeur E3<3 francs 

O *H 

e à 
s o 

o £3 

•S 3 

DE PORTRAITS 

A GRANVILLE, direct'. 

Le plus grand établisse-
ment artistique du monde 
offre avec le présent coupon 
spécial, absolument pour rien, 
à titre de réclame un splendide 
agrandissement artistique fini au 
crayon, de 40 x 50 cm. d'une 
valeur commerciale de $0 francs, 
d'une ressemblance garantie et 
d'une exécution parfaite, â tous 
ceux qui lui enverront le présent 
coupon avec leur photographie par 
la poste, sous pli non fermé et 
recommandé. Le but de cette offre 
extraordinaire est d'introduire nos 
travaux artistiques dans chaque 

famille. 
N.B.— Cette offre extraordi-

uaire est valabe pendant 20 j. pour 
la France, les Colonies et l'E-
tranger. La photo, originale sera 
renvoyée intacte avec l'agrandisse 
ment. Cette offre est vraiment faite 
à titre de réclame, et le client 
n'est pas obligé d'acheter des cadres 
chez nous. L'Atelier Parisien 
de Portraits a à sa disposition 
les meilleurs artistes parisiens 
et peut exécuter d'une façon 
artistique n'importe quel tra-
vail, même le plus difficile. 
Copie de plus de 5o.ooo attes-
tations sera envoyée gratis 
SUT demande. 

Adresser toutes les communications : 

A. GRANVILLE, directeur 

Atelier Parisien de Portraits 
02, Rue Lâfayette PARIS. 

Le port et l'emballage sont à la charge du 

Client. 

■ë E 

a» -o 

s s 

MONTRES GRATUITES 
pour Hommes et pour Dames 

ARGENT MASSIF contrôlé ou dorées TITRE ZACCHA 

5 nOA fr' sor°nt payés à toute personne qui ne 
■ UUU recevra pas une montre gratuitement. 

Nous distribuons actuellement 100.000 de ces 
montres absolument gratis et a titre de 'réclame. 
Pour en obtenir une 1 Ecrivez aujourd'hui même 
pour être sûr d'arriver à temps en joignant un tim-
bre pour réponse. Alors nous vous informerons de 
la condition à remplir et l'envoi vous sera fait 
franco à domicile. 
Bureau 23. de la ZACCHA, 72, rue Lafavette, Paris 

M- le Directeur, bureau 2a tic In ZACCHA ! 
72, Rue Uifayette, Paris. 

Veuillez m'inforiner de la condition JI remplir! 
)pour obtenir la montre ZACCHA gratuitement. 
jCi-tncius timbre i our réponse, 

i .VOMI —.. 

Franco i l' estai. — Spécimen det 

^TBÏJÏÏZTRIBAUÛEAU 

V^"JG - TftI B1UDI1L' , fabricant Principal i BESANÇON igÇjL 
juQr live tes produits directement au Pubt'c y ioit rht Que Mnnêo 

plut de 500, OOO objet s .-Montres, Chronomètres, Bijoux. 
Pendule», Orfèvrerie, Réparations. Gratis et franco Tarir, iiiu.ir. 

On trouve la Montre TUIBAQU^AU A la Fabrique seulement. 

CHOCOLAT MENER 
Mmfvtmmf le* Im*itmii»HM 

ASTHME ET CATARRHE 
ESPIC 

CAOUTCHOUC 
r BAUDRUCHE ARTICLES SPECIAUX 

USAGE INTIME 
Eohantlllon et Catalogue contre O fr. 30 ou I fr: 25 pour 
6 échantillons sous pli cacheté. Recomm. par Sommités médicales 
«•» fondée en 1876. C. CHAS TAN. 03. rueJ.-J. Rmneeu ferlé 

(.Guéris par lu CIGARETTES I 
i -m ou la POUDRE 

yOPPRESSIONS.TOUX, RHUMES. NEVRALGIES v_ „ 
^Le FUMIGATEUR PECTORAL KPIO ̂ «/ 

est le plus efficace de tous les remèdes pour combattre le* 
Maladies des Voies respiratoires, 

IL EST ADMIS DANS LES HOPITAUX FRANÇAIS t ETRANGERS 
Toutes bonnes Pharmacies en France et a l'Etranger 3 fr. LA Bolri. 
VENTE EN GROS : 20, Rue Saint-Lazare, PARIS. 

EXIGER LA SIGNATURE CI-COlTRE SUR CHAQUE tlGARETTt 

L'Imprimeur-Gérant : Pascal LIEUTIER 

JESUISENPAMITEU 
POUVEZ-VO0S EN DIRE AUTANT ? 

Si! 

UNE PREUVE 

Un malade m'écrit : 

« Je soulFraishorriblement 

depuis deux ans de douleurs 
de l'estomac et du ventre, de 
maux do reins et de dos, de 
lai bles-ie sexuelle et générale, 
et je désespérais de guérir à 
mon âge (59 ans) lorsque j'eus 
le bonheur d'acheter votre 
merveilleuse Electro-vi-

gueur. 

« Depuis trois moisquej'en 
fais usage, j'en suis très satis-
faît, car je suis déjà entière-

ment guéri. 

POUR LES INCRÉDULES 
Une preuve telle que celle 

que nous reproduisons ci-

contre pourrait même con-
vertir un fanaliqtie docteur 
de la vieille école, qui ne 
trouve bien que purger ou 

saigner. 
Donnez-moi unhommequi 

souffre cruellement dans les 
muscles ou les jointures de 
douleurs rhumatismales, de 
sciatique, lumbago ou de 

toute autre douleur, et mon 
Eleotr o-v 1 gu eux répandra 

l'huile de vie dans le corps 
du malade et dissipera toute 
trace de souffrance. 

OTJTE personne affaiblie demande à se sentir vigoureuse de nouveau ; 
à se sentir réellement — avec la joyeuse étincelle de la. vie nerveuse — 

infuser à nouveau dans son corps une ardente vitalité; à se sentir le 

magnétique enthousiasme de l'énergie de jeunesse; à se sentir heureuse, gaie 
et remplie ùe joyeuses impulsions; — en un mot, à se sentir débarrassée d'accès 
de découragement, d'égarement cérébral, de cette lugubre et stupide sensibilité ; à 

avoir conliance en soi, l'estime desoi-même et l'admiration des hommes et des femmes; 
Tels sont les désirs de toute personne, et ces désirs peuvent être réalisés. 

rendriionimesuperbe; il fait Iressaillirles nerfs de lajoyeuseactiviléjuvénile; ilrem-

plit le cœur d'une sensation de bonheur, fait tout voir sous un aspect agréable et rend 

les muscles aussi durs que des barres d'acier. 

L'ÉLECTRO -VIGUEUR opère ainsi 
pendant votre sommeil par l'Electricité, éner-

gie de la nature. 

B r o cfa u r e G ratu ite KSchïre 5 
i miiMiiiin—r~—~ ———— de se rendre compte de 

la bonne loi de mes raisonnements. Je vous enverrai 

cette brochure franco et sous enveloppe. 

Si vous le pouvez, venez vous-même. 
Cousultation médicale gratuite de 10 h. à 6 h. 30. 

Dimanche de 10. h, â 1 heure. 

BON pour le livre illustré 
gratuit valant 3 francs 

Docteur B.-N. MACLAUGHLIN 
14, bd Montmartre, Paris. 

Prière de m'envoyer votre livre gratuit 

sous enveloppe. 

Nom - -

Adresse - -

Montmartre, PARIS | 

Exigez la date du tirage sur les Billets Série Rouge et Jaune de i« 

LftTPKiP de'St-POL-sur-WIER 
mWÊM^kttW m feSSa œi ta & caISH pour Enfants Tubeecuteui, osseux ou ganglionnaire. 

Xjstx Seule c^-ULi tix-o tous ses groa loi» en 1906, 

te 14 Août prochain en un seul tirage. 

535 lots 4Q0.000l .SRBS LOTS: 250.000, 59.000, 20.000et532autres de 5000à100 
X*e Billot : TJKT 'JFTL^.JSTG 

Kcrir» COSTE-PIZOT, Direct, de l'Express, Agent général île la Loterie 32, rue Lepelletler, à Lille. 
Joindre eniel. affr. 0.15 par S hillets. Ajoutez 2 fr. nour abonnement I N AN à 1 Anti-Tuberculeux et au A"» Gagnant 

donnant lea N« sortis aux Lolfiries frà-içaiPes. — lïn tonli; dans les Débits île Tabacs. Libraires, Changeurs, etc. 

- METHODE APPERT -

TOMATES, TRUFFES, HARICOTS, 

ET FRUITS DIVERS 
Soigneusement préparées 

M. Albert Clément informe^ le public qu'on trouve chez lui un 

assortiment de conserves alimentaires de fabrication irréprochable 

et a des prix très réduits. 

ALBERT CLEMENT, FERBLANTIER 

SEUL CONCESSIONNAIRE POUR LA REGION 

Rue Droite, SIST'BROH, Basses- Alpes 

BlSClJlTS PERfJoT 

des Gaufrettes Fourrées. 
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â LA PALÊTTÈ i 9 ®^ 

fMtttttre et Ç) Wéccvatxvn 

LOUIS BORRELY, 
Peintre Successeur dç Sartorï 

Rue Saunerie, SISTERON {Basses -Alpes) 

tlfï§18 If A??BdB0)ir$ 

VERRES MOUSSELINE 

VITRERIE 

P4PIERS PEINTS 

VERNIS A PARQUETS 

ENCADREMENTS 

COURONNES FUNERAIRES 

A LA CHAUSSURE MODÈLE 

V e BRUN Adolphe 
§ue §eleuze,7, ou $alaye, idfègcggig (§asses-4lpûs) 

Bottines en tous genres, fortes et de luxe, clouées 

et cousues main, pour Hommes, Femmes, Fillettes et Enfants 

Bottines et Souliers blancs pour mariées en Satinette, Satin-Soie et Peau 

DROGUERIE — ÉPICERIE 

Veuve J. Tl ÊSLX T 

Place de l'Horloge, SISTERON 

Produits spéciaux concernant la Droguerie 

Teinture Kabiline, Teintures Française et Persanne. 

Sulfate de cuivre, de fer ; Bouillie pour le sulfatage delà 
vigne. 

Lessive Phénix ; Bleu outre- mer, Anti-Rouille, produit 
spécial pour effacer les tâches sur le linge. 

Mastic LhommeLefort (pour le greffage.) 

Vernis rouge pour le parquet (spécialité de la maison.) 

Peintures fines et ordinaires ; Pinceaux ronds et plats. 

Tubes (markovine^ servant à marquer les bêtes à laine. 

Parfumerie — Savons fins — Essences diverses 

Grand dépôt de Bicyclettes de l'usine Honnorat 
— Seul concessionnaire du département des Rasses-Alpes 

HO\i\OBAT9 Jeune 
RUE DROITE, 18, — SISTERON — BASSES-ALPES 

Aperçu de quelques Prix : 

Bicyclette routière garantie5 ans 130 fr. 

Bicyclette de luxe roue libre et frein 1 6 O f. 
Bicyclette extra-luxe 180 fr. 

Bicyclette de course 20Ofr. 
Bicyclette de Dame et Enfant. 

RÉPARATIONS 

TRANSFORMATIONS 

WIKBLAGE 

ÉMAILLAQB au Four 

DEMANDEZ 

LE PM I L'ALPIN 

garanti 8 fr. 50 

Fabrication de Pneumatiques Vulcanisés 
Enveloppes vulcanisées, 3 toiles 10 f. 80 

Enveloppes , . . 2 toiles 8 f. 80 
Enveloppes ordinaires 7 f. 80 

Chambres à air valvées 6 fr. 
Pose de roue libre et frein ... 18 fr. 

Accessoires de Bicyclettes vendus au 

— prix de facture — 

L<e voyage sera intégralement rembour-

sé à tout achètent* d'une bicyclette 

B1CYCL1STES ! N'achetez aucune machine sans venir visiter le magasin de dépôt, Rue Droite, 18. 

RENDEZ-VOUS COMPTE AVANT DACHETER VENTE A CRÉDIT 

m mmm &mmmmB m&mB liiiii ni itiâiifii 
L* Gérant 

Vu pour la légalisation d ela signature ci-contre 
Le Maire, 
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